
Jeudi 04 juillet 2019

Hérault : communiqué de presse des correcteurs et correctrices grévistes du 
baccalauréat et du brevet

A l’heure actuelle nous avons les informations alarmantes suivantes sur les 
conditions dans lesquelles se déroulent les jurys de délibérations du baccalauréat 
qui se tiennent aujourd’hui jeudi 4 juillet 2019 :

Des jurys sont trompés par le ministère qui annonce que les notes des collègues 
grévistes arrivent au rectorat, ce qui est faux. Ce matin, des collègues grévistes 
présent.e.s sur la comédie ont ainsi appris que leurs notes apparaissent dans les 
relevés de notes. Comment cela a-t-il pu se produire puisqu’ils sont en grève ? Les 
services du rectorat font patienter les jurys le temps de créer des notes à partir des 
livrets scolaires en utilisant les moyennes de l’année. Les notes sont crées de 
manière arbitraire, en rompant l’égalité de traitement entre les candidats et en 
bafouant l’anonymat entre ceux-ci. De plus des jurys vont délibérer sur la base de 
relevés dont il devient impossible de savoir si elle ont été inventées ou obtenues 
lors de l’épreuve.

Autrement dit, et cette liste n’est pas exhaustive, dans les jury suivants les 
délibérations se seront déroulées avec d’énormes irrégularités :

1011, 1012, 1013, 1014, 1021, 1022, 1024, 1031, 1032, 1033, 1035, 1041, 1042, 
1042, 1043, 1071, 1072, 1106, 1121, 1132, 121, 122, 221, 1221, 1231, 1311, 1313, 
1321, 1322, 1421, 1432, 1521, 1522, 221, 264, 311, 321, 421, 441, 442, 451, 461, 
462, 521, 522, 530, 531, 532, 533, 534, 535, 6049, 6050, 6051, 621, 622, 641, 642,
7011, 7012, 7013, 711, 712, 713, 721, 722, 841, 9123, 914, 927, 928.

Dans les cas où les délibérations du baccalauréat se déroulent, elles se tiennent 
donc de manière totalement irrégulière. Le ministère, les chefs de centre et les 
président.e.s de jurys qui acceptent de délibérer dans ces conditions en portent 
l’entière responsabilité.

Le refus massif des collègues participants au jurys montre encore une fois le rejet 
des réformes Blanquer parmi les enseignants de la materrelle à l’université.

Blanquer montre ainsi tout le mépris qu’il porte au baccalauréat, diplôme qu’il 
revendique de valoriser, ainsi qu’au travail des correcteurs et des membres des 
jurys.

Face au mépris, nous restons mobilisés !


